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Sommaire du dossier

L’ar ri vée au pou voir de Do nald Trump aux Etats- Unis en 2017 et
l’année sui vante, l’élec tion de Jaïr Bol so na ro au Bré sil, des forces ré‐ 
ac tion naires connec tées par des ré seaux trans na tio naux de sou tien,
nous in vitent à pen ser en semble l’Amé rique du nord et l’Amé rique la‐ 
tine. Plus par ti cu liè re ment, ils par tagent des dis cours ou ver te ment
mi so gynes et anti LGBT QI+ que nous vou lons mettre en pers pec tive
du point de vue de la po li ti sa tion des femmes dans les so cié tés amé‐ 
ri caines. En effet, ces hommes et leurs po li tiques pré sentent une
image ré gres sive des femmes et de leur place dans la sphère pu‐ 
blique, ce qui ouvre plu sieurs ques tions : l'as cen sion de ces phal lo‐ 
crates remet- elle en cause les évo lu tions so ciales et cultu relles qui
ont fait avan cer les droits des femmes ? Leurs pro pos annoncent- ils
un re tour en ar rière ? Dans quelle me sure les idées qu'ils dif fusent
peuvent- elles cir cons crire les femmes à un rôle genré les as si gnant à
la sphère pri vée ? Il est in dé niable que le contexte po li tique de vient
plus hos tile aux femmes et aux per sonnes queers du fait de l’ar ri vée
au pou voir de tels hommes po li tiques. Néan moins, ce dos sier, par ses
dif fé rents ar ticles, té moigne du rôle que joue l’in time en tant que lieu
de ré sis tance et es pace de re ven di ca tions contre des sté réo types de
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genre qui, sui vant la croyance en une es sence fé mi nine, as so cient les
femmes à la sphère in time.

Nous re le vons pa ral lè le ment un cer tain pa ra doxe : l’ar ri vée conco mi‐ 
tante de forces ré ac tion naires dans la po li tique lé gale for melle mais
aussi de femmes élues ou nom mées. En Amé rique la tine, la dé cen nie
qui s’achève a été mar quée par la fé mi ni sa tion des par le ments et par
l’élec tion à la tête de leurs pays res pec tifs de plu sieurs femmes. En
Amé rique du Nord, la fé mi ni sa tion du monde po li tique pro gresse
éga le ment. En effet, le 116e congrès des États- Unis, élu en 2018,
compte une pro por tion in édite de femmes parmi les quelles un
nombre si gni fi ca tif de femmes aux pro fils éco no miques, so ciaux et
cultu rels di ver si fiés. Quant au Ca na da, de puis l’élec tion de Jus tin Tru‐ 
deau en 2015, il est di ri gé par un gou ver ne ment pa ri taire in té grant de
nom breuses femmes is sues des mi no ri tés éga le ment. Si, dans les
ima gi naires conser va teurs, les femmes sont as si gnées à des rôles so‐ 
ciaux en de hors de la sphère pu blique, sou te nus par des sté réo types
sur les rôles de genre ; pa ral lè le ment, on constate que les femmes
n’ont ja mais au tant oc cu pé de charges élec tives en Amé rique que de
nos jours, et de tout bord po li tique.

2

Ce pen dant, il faut peut- être alors sou li gner que pré cé dem ment à l’ar‐ 
ri vée mas sive de femmes élues ou nom mées dans l’es pace po li tique
for mel et légal,  des femmes de toutes ori gines ont par ti ci pé aux
grands évé ne ments po li tiques qui ont struc tu ré l'his toire du conti‐ 
nent (conflits co lo niaux, in dé pen dances, guerre de sé ces sion) et ont
dé mon tré leur en ga ge ment in for mel dans les pro ces sus d'éla bo ra tion
des pro jets na tio naux. Si les femmes ont vu se lever pro gres si ve ment
les in ter dits d'éli gi bi li té ou de ci toyen ne té, elles n’ont ce pen dant ob‐ 
te nu qu’un accès li mi té à la sphère pu blique compte tenu des normes
so ciales de genre hé ri tées des théo ries du contrat so cial à l'ori gine de
la construc tion de l'Etat mo derne, normes qui les as so cient à la
sphère pri vée (Pa te man 2010). La seule ma nière pour elles d’ac cé der à
la sphère pu blique, et plus en core à l’es pace po li tique, était d’as su mer
un rôle fondé sur une construc tion uni voque de l’iden ti té fé mi nine
au tour de la ma ter ni té et de faire al lé geance à des normes mas cu lines
tant dans leur vie pri vée que dans leurs pra tiques po li tiques. 

3

De puis les an nées 1960, les mou ve ments fé mi nistes ont poin té du
doigt les in nom brables in éga li tés in duites par la sé pa ra tion des
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sphères pu blique et pri vée et par leur hié rar chi sa tion, et ont dé si gné
cette dé li mi ta tion ar ti fi cielle par cette for mule ra pi de ment de ve nue
un slo gan : « le privé est po li tique » (Ca role Ha nish dans Fi res tone et
al. 1970). L’exis tence même d’un es pace privé est re mise en ques tion
puisque celui- ci n’échappe pas au contrôle po li tique qui im pose,
même dans l’in ti mi té, des normes et des iden ti tés de genre aux in di‐ 
vi dus.

Avec des chro no lo gies propres à chaque pays, des or ga ni sa tions de
femmes s’unis sant pour re ven di quer de nou veaux droits ap pa raissent
tout au long du XXème siècle. Les pre mières re groupent des femmes
ap par te nant, la plu part du temps, aux élites blanches, mais, peu à
peu, d'autres dis cours par viennent à s'im po ser dans le champ des fé‐ 
mi nismes. Le Black fe mi nism se dé ve loppe aux États- Unis à la fin des
an nées 1960 en ré ac tion à la fois au sexisme au sein des or ga ni sa tions
noires et aux li mites du mou ve ment fé mi niste de cette époque (Payne
2011 ; Nor ton et al. 1969) 1. En effet celui- ci était alors l’ex pres sion de
femmes blanches de mi lieux aisés qui laisse de côté les Africaines- 
Américaines, tout comme il ignore plus gé né ra le ment les réa li tés so‐ 
ciales des mi lieux po pu laires (Wal lace 1969 ; Davis 1981). Elsa Dor lin
rap pelle que :

5

Par Black Fe mi nism, il ne faut pas en tendre les fé mi nistes ‘noires’,
mais un cou rant de pen sée po li tique qui, au sein du fé mi nisme, a dé ‐
fi ni la do mi na tion de genre sans ja mais l’iso ler des autres rap ports de
pou voir, à com men cer par le ra cisme ou le rap port de classe, et qui
in cluait, dans les an nées 1970, au tant des fé mi nistes ‘chi ca nas’, que
des ‘na tives amé ri caines’, des ‘sino- américaines’, ou en core toutes les
fé mi nistes se dé cla rant du ‘tiers- monde’ (2010, 266).

Le fé mi nisme noir, re pré sen té no tam ment par l’ex pé rience à Bos ton
du Com ba hee River Col lec tive (1979), ouvre la voie aux ré flexions au‐ 
tour du concept d’in ter sec tion na li té qui trouvent au jourd’hui leur
pro lon ge ment d’une part, dans un cou rant théo rique comme le fé mi‐ 
nisme «  au to nome  » dé co lo nial latino- américains (Fal quet, 2014),
porté par les écrits de Rita Se ga to (2016), María Lu gones (2008) ou
en core Ochy Cu riel (2010) et d’autre part, dans des ap pli ca tions
concrètes, comme le fe mi nis mo co mu ni ta rio bo li vien (Pa redes 2013,
2017) ou le mou ve ment des femmes za pa tistes au Mexique (Mu jeres
Za pa tis tas 1999).
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De plus, on as siste ces der nières an nées sur le conti nent amé ri cain à
une ré sur gence de mou ve ments so ciaux fé mi nistes de grande am‐ 
pleur dé non çant les vio lences fon dées sur le genre ainsi que la dif fi‐ 
cul té, pour les vic times, de par ler et d’être en ten dues en rai son des
normes cultu relles, so ciales et éco no miques qui main tiennent les
femmes dans une po si tion d’in fé rio ri té et ali mentent ainsi l’im pu ni té
et la re pro duc tion de ces vio lences. De puis 2015, plu sieurs pays en
Amé rique la tine ont connu une vague de mo bi li sa tion sans pré cé dent
des femmes contre les vio lences sexuelles et do mes tiques et pour la
conquête du droit à l’avor te ment. Né en Ar gen tine à la suite d’un fé‐ 
mi ni cide, le mou ve ment #Niu na me nos 2 a ra pi de ment es sai mé en
Bo li vie, au Bré sil, en Co lom bie, au Chili, en Équa teur, au Mexique, au
Pa ra guay, au Pérou, en Uru guay et au Ve ne zue la où les femmes et les
mi no ri tés sexuelles se sont dres sées pour dé non cer les mul tiples
formes de vio lences qui leur étaient in fli gées et l’in dif fé rence des
pou voirs pu blics. De puis #Vi vas nos que re mos 3 et #NoEs ta mos So las 4

sont aussi ap pa rus. Ini tié aux Etats- Unis en 2017, #MeToo a donné
une voix à celles qui ont subi har cè le ment, agres sions sexuelles et
viols. Tous ces mou ve ments se ca rac té risent par leur vo lon té de pen‐ 
ser comme une ex pé rience col lec tive les dif fé rentes vio lences su bies
de ma nière in di vi duelle pour mettre en lu mière les en tre lacs de la
culture pa triar cale et la di men sion sys té mique de l’op pres sion exer‐ 
cée à l’en contre des femmes et des mi no ri tés sexuelles. Ils ont ac quis
une di men sion in ter na tio nale grâce aux Nou velles Tech no lo gies de
l’In for ma tion et de la Com mu ni ca tion (NTIC) qui ont fa ci li té l’émer‐ 
gence de ré seaux trans na tio naux de so li da ri tés et leur ont donné une
vi si bi li té.

7

Ce nu mé ro 15.2 de la revue plu ri dis ci pli naire Textes & Contextes se
pro pose donc d’exa mi ner la po li ti sa tion des femmes amé ri caines sous
l’angle de la vie pri vée de puis le début du XXe siècle. Plus pré ci sé‐ 
ment, les ar ticles réunis ici per mettent de do cu men ter les pro ces sus
de pas sage de la sphère pri vée à la sphère pu blique, au tant du point
de vue des femmes qui le fran chissent, que de l’ana lyse des struc‐ 
tures, des ins ti tu tions ou des normes s’op po sant à cette trans gres‐ 
sion. Ce nu mé ro mo bi lise des re cherches va riées ap par te nant à di‐ 
vers champs dis ci pli naires (science po li tique, his toire, lit té ra ture) qui
ex plorent les liens et les heurts entre in ti mi tés et iden ti tés ainsi que
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l’ap pro pria tion de ces deux concepts par les femmes latino- 
américaines et/ou nord- américaines de puis le début du XXe siècle.

La di ver si té des points de vue, des cor pus et des mé thodes est évi‐ 
dente : les au teur.es se penchent sur dif fé rents types de cor pus, des
textes de toute na ture, des ar chives, des cap ta tions de mé dias au dio‐ 
vi suels ou so ciaux. En effet, l'ex pres sion d'un in time po li ti sé se donne
à voir dans les slo gans et les dis cours mi li tants de la même ma nière
qu'on peut la lire dans des sources jus te ment plus in ti mistes et donc
moins ex po sées. Ces der nières sont sou vent né gli gées sur la base de
cri tères gen rés, c’est- à-dire consi dé rées comme moins im por tantes
po li ti que ment ou en core moins fon dées scien ti fi que ment parce que
rap por tées au « fé mi nin ». Du jour nal in time à l’au to bio gra phie en
pas sant par la cor res pon dance et les pu bli ca tions sur les ré seaux so‐ 
ciaux, de nom breux ego- documents re vêtent une di men sion po li‐ 
tique dans leur évo ca tion de l’in ti mi té et des conflits entre iden ti tés
vé cues et normes de genre im po sées. Ainsi, les di verses sources qui
nour rissent ici les dif fé rents ar ticles, sources ar chi vis tiques, lit té‐ 
raires, ou is sues de la sphère pu blique, rendent compte d’une réa li té
sou vent à la fron tière entre l’in time et l’es pace pu blic du po li tique. A
l’ar ti cu la tion de ces sphères, l’écrit – récit de soi ou fic tion nel, les
gestes du quo ti dien – de puis le repas jusqu’à la pra tique de la lec ture,
l’image pu blique – celle que les mé dias ex posent et ren voient aux
femmes –, la loi même, lors qu’elle entre dans la sphère do mes tique :
ces di verses in for ma tions et mes sages montrent que les fron tières
entre l’in time et le po li tique est ré gu liè re ment fran chie, voire qu’elle
n’existe pas.

9

Il nous semble pour tant que par- delà cette di ver si té des ap proches
éclaire le ca rac tère de ces re cherches qui re fusent le cloi son ne ment.
La ca té go rie des Études de genre ne suf fit sans doute pas à ré su mer
la fé con di té de ces échanges. La tra ver sée des fron tières la plus évi‐ 
dente est celle entre les pays, entre les si tua tions d’in égal dé ve lop pe‐ 
ment, dans un com mun refus de l’es sen tia li sa tion du genre et de sa
ré duc tion à “la femme”. Mais le point de ren contre que nous vou lons
sou li gner est la ma nière dont ces dif fé rentes re cherches font res sor‐ 
tir la po ro si té entre les ca té go ries de l’in time et du po li tique.

10

Nous ver rons dans ce nu mé ro que si les femmes partent d’une ex pé‐ 
rience so ciale gen rée com mune, elles fondent des tra jec toires po li ‐
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tiques di verses. Nous fai sons l’hy po thèse que ces der nières sont
fonc tion d’un rap port par ti cu lier à leur in ti mi té et au vécu propre de
leur iden ti té de genre. Ainsi, l'en semble de ces ar ticles vient in ter ro‐ 
ger les sé pa ra tions sup po sées des sphères pu bliques et pri vées dans
la me sure où leur trans gres sion est pos sible – cette trans gres sion ne
se fai sant pas sans vio lence. Si, la sphère do mes tique ne peut plus se
dé fi nir par des sté réo types de fé mi ni té qui se raient en de hors du po‐ 
li tique, l’in ti mi té sup po sé ment pri vée vient, elle, s’ex po ser sur la
sphère pu blique. Enfin, dif fé rents ar ticles de ce dos sier illus trent la
ma nière dont les femmes amé ri caines font l’usage d’un ca pi tal do‐ 
mes tique, de l’ordre de l’in time, de la vie quo ti dienne, du foyer, afin
de s’ap pro prier l’es pace po li tique, qu’il re lève de la po li tique lé gale et
for melle ou des rap ports or di naires au po li tique. 

Du point de vue de la po li tique lé gale et for melle, deux ar ticles étu‐ 
dient l’ac tion de mi li tantes aux Etats- Unis. Ces femmes, membres de
par tis ou d’as so cia tions, semblent re pré sen ter des formes pa ra‐ 
doxales de l’en ga ge ment. Amé lie Ri bie ras met en lu mière com ment
les femmes conser va trices, des an nées 1970 à nos jours, po li tisent des
savoir- faire do mes tiques, lé gi ti mant ainsi leur place dans la sphère
pu blique alors même qu'elles prônent un mo dèle de femmes au foyer.
Maxime André dé crit, quant à lui, la ma nière dont l’État fé dé ral état‐ 
su nien a su, dans les an nées 1920, tirer parti des as so cia tions de
femmes mi li tantes en fa veur de la tem pé rance pour im plé men ter une
po li tique pu blique de la pro hi bi tion et alors même que ces femmes
n'étaient pas consi dé rées comme des ac trices po li tiques à part en‐ 
tière.

12

En suite, l'en tre tien réa li sé par Mé la nie Le to cart à la ro man cière et
poé tesse ni ca ra guayenne Gio con da Belli per met, sous un autre for‐ 
mat, de l'ordre de la ré tros pec tive, d'illus trer des points de vue af‐ 
fran chis des sphères pu blique/pri vée de cette ex com bat tante de la
gué rilla Front San di niste de Li bé ra tion Na tio nale (FSLN). Gui dée par
Mé la nie Le to cart, Gio con da Belli par tage ses ré flexions sur la ma ter‐ 
ni té, les at tentes so ciales du com por te ment ma ter nel, «  une dif fé‐ 
rence de genre es sen tielle à la femme » mais sur tout l'ex pé rience in‐ 
time d'un corps fé mi nin chan geant et aux iden ti tés mul tiples qui se
jux ta posent.
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Les re cherches en études lit té raires me nées par Mé li né Kas pa rian,
An to nia Ri gaud et Au rore Tur biau in ter rogent et dé cons truisent la
fron tière entre sphère pu blique et sphère pri vée. En nous pro po sant
des ap proches no va trices des rap ports or di naires des femmes au po‐ 
li tique, elles nous donnent à voir la part de l’in fra po li tique dans la po‐ 
li ti sa tion des femmes amé ri caines. En effet, ces au trices amé ri caines
ré in ves tissent leur rap port in time à la ‘mai son’ ou au foyer d'où elles
écrivent, et viennent ainsi di rec te ment po li ti ser la sphère pri vée. À
par tir de deux écrits au to bio gra phiques, sous les plumes de Pat Mora
et Cher rie Mo ra ga, deux au trices chi ca nas, Mé li né Kas pa rian re lève
com ment le po li tique s'im misce dans l’in ti mi té et le corps des
femmes. En com pa rant les ro mans et fic tions de Louky Ber sia nik et
France Théo ret, deux au trices qué be coises, Au rore Tur biau met en
lu mière le fait qu’une dé fi ni tion du po li tique ne peut s’af fran chir de
consi dé ra tions do mes tiques : les gestes ré pé tés de la vie do mes tique
rendent compte, à l’échelle col lec tive, d’une condi tion po li tique des
femmes com mune. An to nia Ri gaud étu die de son côté le roman de
Mag gie Nel son, Les Ar go nautes, pu blié en 2015, en tant qu’‘au to théo‐ 
rie’, et montre à quel point l’écri ture de l’in time se ré vèle po li tique
dans la me sure où l'ex po si tion qu'elle en gage remet en cause des
normes gen rées et sexuelles so cia le ment ad mises.

14

Enfin, les ar ticles de Laura Goffre Car pen tier, Ca role Tré vise ou Luz‐ 
ma ra Cur ci no in sistent de puis leurs dif fé rents cas d’études (Pérou,
Bo li vie, Etats- Unis, Bré sil) sur les bar rières ma té rielles ou idéelles, qui
conti nuent d’em pê cher une ci toyen ne té plei ne ment éga li taire entre
les femmes et les hommes. A tra vers une pers pec tive in ter sec tion‐ 
nelle, Laura Goffre- Carpentier met en avant le fait que les femmes
do mes tiques du Pérou et de la Bo li vie sont li mi tées dans une ci toyen‐ 
ne té de se conde classe face à des Etats ré so lu ment pa triar caux.
Brouillant les fron tières pu blic/privé, elle ana lyse la vio lence des
hommes comme un pro lon ge ment au to ri sé du mo no pole de la vio‐ 
lence phy sique lé gi time de l'Etat dans la sphère pri vée ; un Etat qui ne
ga ran tit donc pas à éga li té la sé cu ri té de ses ci toyen.ne.s. Ca role Tré‐ 
vise pro pose, elle, une ré flexion sin gu lière sur les femmes "pu bliques"
et fait le rap pro che ment entre la par ti ci pa tion des ac trices au mou ve‐ 
ment so cial #Metoo aux Etats- Unis et les si tua tions de vio lences ver‐ 
bales et phy siques sexistes et sexuelles aux quelles les femmes font
face en po li tique. A par tir d'une ob ser va tion des ré seaux so ciaux uti li ‐
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sés ac tuel le ment aux Etats- Unis et de cer tains posts di rec te ment di‐ 
ri gés contre des femmes po li tiques, elle com pare  cette si tua tion de
vio lence à celles que les pre mières femmes co mé diennes du théâtre
an glais ont dû af fron ter. Enfin, c'est par l'ana lyse so cio lin guis tique
d'un cor pus mé dia tique dense, que Luz ma ra Cur ci no iden ti fie com‐ 
ment une ac ti vi té so ciale nor ma le ment va lo ri sée au Bré sil, la lec ture,
a fait l'ob jet d'une ins tru men ta li sa tion pour dé cré di bi li ser Dilma
Rous sef, alors pré si dente du Bré sil, dans les mé dias.
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2  #Pas une de moins

3  #Vi vantes nous nous vou lons

4  #Nous ne sommes pas seules
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